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Sommaire décisionnel 
 

Le projet « Impacts des changements climatiques et des contraintes physiques sur le 

réajustement des écosystèmes côtiers (coastal squeezeύ Řǳ ƎƻƭŦŜ Ŝǘ ŘŜ ƭΩŜǎǘǳŀƛǊŜ Řǳ {ŀƛƴǘ-

[ŀǳǊŜƴǘ όD9{[ύ Ŝǘ ŞǾŀƭǳŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ƳŜǎǳǊŜǎ ŘΩŀǘǘŞƴǳŀǘƛƻƴ ŘŜ ŎŜǎ ƛƳǇŀŎǘǎ η ŀ ŘŞōǳǘŞ Ŝƴ нлмо ŀǾŜŎ 

ƭŜ ŦƛƴŀƴŎŜƳŜƴǘ ŘŜ wŜǎǎƻǳǊŎŜǎ ƴŀǘǳǊŜƭƭŜǎ /ŀƴŀŘŀ Ŝǘ ŘΩhǳǊŀƴƻǎΦ 5ΩǳƴŜ ŘǳǊŞŜ ŘŜ ŘŜǳȄ  ŀƴǎΣ ƭŜ 

pǊƻƧŜǘ ǊŞŀƭƛǎŞ ǇŀǊ ƭΩ¦ƴƛǾŜǊǎƛǘŞ Řǳ vǳŞōŜŎ Ł wƛƳƻǳǎƪƛΣ ƭΩ¦ƴƛǾŜǊǎƛǘŞ ŘŜ aƻƴŎǘƻƴ Ŝǘ hǳǊŀƴƻǎ ŀ  ǇƻǳǊ 

ƻōƧŜŎǘƛŦ ŘΩŞǾŀƭǳŜǊ ƭΩƛƳǇŀŎǘ ŎƻƴƧƻƛƴǘ ŘŜǎ ŎƘŀƴƎŜƳŜƴǘǎ ŎƭƛƳŀǘƛǉǳŜǎ Ŝǘ ŘŜ ƭΩŀŎǘƛǾƛǘŞ ƘǳƳŀƛƴŜ ǎǳǊ 

ƭΩŞǾƻƭǳǘƛƻƴ ŘŜǎ ŞŎƻǎȅǎǘŝƳŜǎ ŎƾǘƛŜǊǎ Řŀƴǎ ƭŜ D9{[ Ŝǘ ŘΩŜȄŀƳƛƴŜǊ ŘŜǎ pistes de solutions 

ǇŜǊƳŜǘǘŀƴǘ ŘΩŀǘǘŞƴǳŜǊ ƭŜǎ ƛƳǇŀŎǘǎΦ [Ŝ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ŘΩŞǘǳŘŜ ŎƻǳǾǊŜ ŀǳ vǳŞōŜŎΣ de Berthier-sur-Mer 

sur la rive sud à Pointe-à-la-Croix dans la baie des Chaleurs et de Tadoussac à Natashquan sur la 

rive nord ainsi que les Îles-de-la-Madeleine et ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ Řǳ ƭƛǘǘƻǊŀƭ du golfe du Saint-Laurent du 

Nouveau-Brunswick. Le sommaire décisionnel présente les principaux constats pour le Québec 

maritime et pour le Nouveau-Brunswick.  

 

Constats spécifiques au Québec maritime 

wŞǎǳƭǘŀǘǎ Ł ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ Řǳ GESL 

Portrait des écosystèmes côtiers meubles 

/ŜǘǘŜ ŞǘǳŘŜ ǇǊŞǎŜƴǘŜ ƭŜ ǇǊŜƳƛŜǊ ǇƻǊǘǊŀƛǘ ŘŜǎ ŞŎƻǎȅǎǘŝƳŜǎ ŎƾǘƛŜǊǎ ƳŜǳōƭŜǎ Ł ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ ŘŜ 

ƭΩŜǎǘǳŀƛǊŜ Ŝǘ Řǳ ƎƻƭŦŜ Řǳ {ŀƛƴǘ-Laurent. Sur une longueur de 3 306 km linéaires côtiers analysés, 

les écosystèmes côtiers meubles comptent pour 55 %. La superficie totale des écosystèmes 

côtiers meubles cartographiés et analysés totalise 11 363,82 ha et se répartit en cinq types 

(tableau A) : les plages (3 039 ha, soit 27 %), les marais maritimes (schorre supérieur; 2 956 ha, 

soit 26 %), les flèches littorales (2 310 ha, soit 20 %), les cordons-tombolos avec et sans dune 

(2 140 ha, soit 19 %) et les terrasses de plage (918 ha, soit 8%). Les écosystèmes côtiers sableux 

comptent ainsi pour 74 % de la superficie totale des écosystèmes meubles. hǊΣ ƧǳǎǉǳΩŁ 

maintenant, ces écosystèmes ont été beaucoup moins étudiés que les marais maritimes. Les 

ǘŜǊǊŀǎǎŜǎ ŘŜ ǇƭŀƎŜ ŎƻƴǎǘƛǘǳŜƴǘΣ ŀǾŜŎ ƭŜǎ ǇƭŀƎŜǎΣ ƭΩŞŎƻǎȅǎǘŝƳŜ ƭŜ Ǉƭǳǎ ŦǊŞǉǳŜƴǘ όƴƻƳōǊŜ ŘŜ fois 

ǉǳΩǳƴ Ƙŀōƛǘŀǘ ŘŜ ǘŜǊǊŀǎǎŜ ŘŜ ǇƭŀƎŜ Ŝǎǘ ǊŞǇŜǊǘorié). Étant généralement étroites, celles-ci ne 

comptent que pour 8 % de la superficie totale des écosystèmes côtiers analysés du GESL. Il est 

probable que, comparativement aux marais maritimes qui couvrent de vastes étendues, leur 

faible superficie ait fŀƛǘ Ŝƴ ǎƻǊǘŜ ǉǳΩŜƭƭŜǎ ŀƛŜƴǘ ǊŜœǳ Ƴƻƛƴǎ ŘΩŀǘǘŜƴǘƛƻƴΦ Lƭ ƴΩŜƴ ŘŜƳŜǳǊŜ Ǉŀǎ 

moins que celles-ci sont des écosystèmes importants qui assurent divers services écologiques. 
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¢ŀōƭŜŀǳ !Φ 5ŞŦƛƴƛǘƛƻƴ ŘŜǎ ǘȅǇŜǎ ŘΩŞŎƻǎȅǎǘŝƳŜǎ ŎƾǘƛŜǊǎ ƳŜǳōƭŜǎ ŎŀǊǘƻƎǊŀǇƘƛŞǎ 

Type 
ŘΩŞŎƻǎȅǎǘŝƳŜ 

Exemple photographique Définition 

Marais 
maritime 

 

 
 

ZƻƴŜǎ ŘΩŀŎŎǳƳǳƭŀǘƛƻƴ ŘŜ ǎŞŘƛƳŜƴǘǎ Ŧƛƴǎ ŎƻƭƻƴƛǎŞŜǎ 
par de la végétation herbacée inondée lors de la 

pleine mer supérieure de grande marée. 

Terrasse de 
plage 

 

Accumulation de sable ou de gravier littoral formée 
ŘΩǳƴ ǊŜǇƭŀǘ ŎƻƭƻƴƛǎŞ ǇŀǊ ŘŜǎ ǇƭŀƴǘŜǎ ƭƛǘǘƻǊŀƭŜǎ 

(principalement ammophile à ligule courte et élyme 
des sables). Le replat de la terrasse est très 

rarement submergé par les marées. Le replat est 
parfois bordé dans sa partie inférieure par un talus 
ŘΩŞǊƻǎƛƻƴ όƳƛŎǊƻŦŀƭŀƛǎŜύ ŘŜ Ƴƻƛƴǎ ŘŜ н m de hauteur 
Ŝǘ ǎŀ ǎǳǊŦŀŎŜ Ŝǎǘ ǇŀǊŦƻƛǎ ŀŦŦŜŎǘŞŜ ǇŀǊ ƭΩŀŎǘƛǾƛǘŞ 

éolienne. Il se forme alors des dunes bordières, ce 
qui est fréquent sur la Côte-Nord. La terrasse de 

plage peuǘ şǘǊŜ ǎǳƛǾƛŜ Ł ƭΩŀǊǊƛŝǊŜ-ǇƭŀƎŜ ƻǳ ƭΩŀǊǊƛŝǊŜ-
ŎƾǘŜ ŘΩǳƴŜ ŦŀƭŀƛǎŜ ƳƻǊǘŜ ƻǳ ŘΩǳƴ ǘŜǊǊŀƛƴ ǇƭŀǘΦ 

Tombolo et 
cordon littoral 

 

Accumulation basse de sable ou de graviers qui relie 
la côte à un îlot souvent rocheux ou deux îlots 
rocheux entre eux. Ce type de côte est souvent 
ōƻǊŘŞ ŘΩǳƴŜ ƭŀƎǳƴŜΦ [Ŝ ŎƻǊŘƻƴ ƭƛǘǘƻǊŀƭ ǇŜǳǘ ƴŜ Ǉŀǎ 

être attaché à la côte et est souvent parallèle à 
celle-ci. Ces systèmes sont généralement dunifiés, 
notamment aux Îles-de-la-Madeleine. Ce système 

Ŝǎǘ ǊŜŎƻǳǾŜǊǘ ŘΩǳƴŜ ǾŞƎŞǘŀǘƛƻƴ ƭƛǘǘƻǊŀƭŜ 
(principalement ammophile à ligule courte et élyme 

des sables). 

Flèche 
littorale  

 

 
 

!ŎŎǳƳǳƭŀǘƛƻƴ ŘŜ ǎŀōƭŜ ƻǳ ŘŜ ƎǊŀǾƛŜǊ ǉǳƛ ǎΩŀǘǘŀŎƘŜ 
ŘΩǳƴ ŎƾǘŞ Ł ƭŀ ŎƾǘŜ Ŝǘ ǉǳƛ ǎΩŞǘƛǊŜ ƎŞƴŞǊŀƭŜƳŜƴǘ 

ǇŀǊŀƭƭŝƭŜƳŜƴǘ Ł ƭŀ ŎƾǘŜΤ ƭΩŜȄǘǊŞƳƛǘŞ Ŝǎǘ ƭƛōǊŜΦ [ŀ ȊƻƴŜ 
de la flèche qui est rarement exposée aux vagues et 
aux marées est colonisée par des plantes littorales 

(principalement ammophile à ligule courte et élyme 
des sables). 

Plage 
(au pied de 

falaises ou le 
long de côtes 

basses) 

 

 
 

Accumulation de sable ou de gravier littoral située 
entre la flexure et la ligne de rivage. Les plages 
ǇŜǳǾŜƴǘ şǘǊŜ ƭƻŎŀƭƛǎŞŜǎ ŀǳ ǇƛŜŘ ŘΩǳƴŜ ŦŀƭŀƛǎŜ ƻǳ ƭŜ 

long de côtes basses. 
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Sensibilité des écosystèmes côtiers meubles au coastal squeeze 

Le coastal squeeze Ŝǎǘ ƭŜ ǇǊƻŎŜǎǎǳǎ ƭƛŞ Ł ƭŀ ǇŜǊǘŜ ŘŜ ƭŀ ǎǳǇŜǊŦƛŎƛŜ ŘΩǳƴ ŞŎƻǎȅǎǘŝƳŜ ŎƾǘƛŜǊ ŘǶ Ł ƭŀ 

ǇǊŞǎŜƴŎŜ ŘΩǳƴŜ ŎƻƴǘǊŀƛƴǘŜ ǇƘȅǎƛǉǳŜ ƴŀǘǳǊŜƭƭŜ ƻǳ ŀƴǘƘǊƻǇƛǉǳŜ ƭƛƳƛǘŀƴǘ ƭŀ ƳƛƎǊŀǘƛƻƴ ƴŀǘǳǊŜƭƭŜ ŘŜ 

ƭΩŞŎƻǎȅǎǘŝƳŜ ǾŜǊǎ ƭΩƛƴǘŞǊƛŜǳǊŜ ŘŜs terres en situation de hausse du niveau de la mer (figure A).  

 

 

Figure A. Schéma illustrant les facteurs qui influencent le coastal squeeze. Déplacement de 

ƭΩŞŎƻǎȅǎǘŝƳŜ ŎƾǘƛŜǊ Ŝƴ ŀōǎŜƴŎŜ ŘŜ ŎƻƴǘǊŀƛƴǘŜǎ όŀύΦ 5ŞǇƭŀŎŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭΩŞŎƻǎȅǎǘŝƳŜ ŎƾǘƛŜǊ ōƭƻǉǳŞ 

par une contrainte naturelle (b). Déplacement de lΩŞŎƻǎȅǎǘŝƳŜ ŎƾǘƛŜǊ ōƭƻǉǳŞ ǇŀǊ ǳƴŜ 

contrainte anthropique (c et d). 
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Dans le cadre de cette étude, la distance entre la limite supérieure des écosystèmes côtiers et la 

première contrainte ǊŜƴŎƻƴǘǊŞŜ ǾŜǊǎ ƭΩƛƴǘŞǊƛŜǳǊŜ ŘŜǎ ǘŜǊǊŜǎ a été calculée sur des segments de 

100 mΦ ¢ŀƴǘ ƭŜǎ ŎƻƴǘǊŀƛƴǘŜǎ ƴŀǘǳǊŜƭƭŜǎ όŦŀƭŀƛǎŜ ƳƻǊǘŜΣ ŜƳōƻǳŎƘǳǊŜ ŘΩǳƴ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳΣ ǊǳǇǘǳǊŜ ŘŜ 

pente) que les contraintes anthropiques (route, voie ferrée, bâtiment, ouvrage de défense 

côtière) ont été identifiées. En raison de la présence de ces contraintes, 43 % des écosystèmes 

côtiers meubles ont un potentiel de migration nul (inférieur à 5 m) et 57 % ont une capacité de 

migration inférieure à 30 m (figure B). tŀǊƳƛ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜǎ ŞŎƻǎȅǎǘŝƳŜǎ ŀƴŀƭȅǎŞs, 50 % des 

terrasses de plage et 43 % des marais maritimes ont un potentiel de migration inférieur à 30 m 

(figure B). Les types ŘΩƻōǎǘŀŎƭŜǎ susceptibles de freiner la migration des écosystèmes côtiers vers 

ƭΩƛƴǘŞǊƛŜǳǊ ŘŜǎ ǘŜǊǊŜǎ ƻƴǘ ŞǘŞ ŀƴŀƭȅǎŞǎ ƭƻǊǎǉǳΩils étaient situés à moins de 95 m de leur limite 

supérieure (tableau B). Les résultats indiquent que près de 52 % des contraintes sont ŘΩƻǊƛƎƛƴŜǎ 

anthropiques représentant 795 ƪƳ ƭƛƴŞŀƛǊŜǎ ŘŜ ǎŜƎƳŜƴǘǎ ŘΩŞŎƻǎȅǎǘŝƳŜǎ ŎƾǘƛŜǊǎΦ tƭǳǎ Řǳ trois 

quarts des contraintes artificielles sont situées à moins de 30 m de la limite supérieure des 

écosystèmes côtiers. Parmi celles-ci, les ouvrages de défense côtière, les routes, les bâtiments et 

les aboiteaux représentent les longueurs respectives les plus élevées avec 266 km, 166 km, 

96 km et 68 km (figure C). Quant aux principales contraintes naturelles localisées à moins de 

30 m de la limite supérieure des écosystèmes côtiers, les falaises mortes représentent à elles 

seules 83 %.  

 

Figure B. Répartition de la longueur des segments des écosystèmes côtiers selon leur distance 
de migration potentielle  
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Tableau B. Répartition de la longueur des segments des écosystèmes côtiers selon leur 
distance par rapport à un type de contrainte artificielle et naturelle 

Type de 

contrainte 

Artificielle 

 

Naturelle 

Total 
nulle 

(0-5 

m) 

faible 

(6-29 

m) 

modérée 

(30-69 

m) 

élevée 

(70-94 

m) 

sous-

total 

nulle 

(0-5 

m) 

faible 

(6-29 

m) 

modérée 

(30-69 

m) 

élevée 

(70-94 

m) 

sous-

total 

(%) 

km 

(%) 

km 

(%) 

km 

(%) 

km 

(%) 

km 

(%) 

km 

(%) 

km 

(%) 

km 

(%) 

km 

(%) 

km 

(%) 

km 

Aboiteau (4) 

62,41 

(0) 

5,20 

(0) 

2,54 

(0) 

1,40 

(5) 

71,55 
     

(5) 

71,55 

Bâtiment (1) 

14,91 

(5) 

80,92 

(5) 

73,02 

(1) 

14,60 

(12) 

183,46 
     

(12) 

183,46 

Structure 

de 

protection 

(17) 

261,28 

(0) 

4,30 

(0) 

0,79 

(0) 

0,03 

(17) 

266,39 
     

(17) 

266,39 

Quai (0) 

2,27 

(0) 

0,50 

(0) 

0,20 
 

(0) 

2,97 
     

(0) 

2,97 

Voie ferrée (0) 

1,00 

(0) 

6,38 

(0) 

2,96 

(0) 

0,50 

(1) 

10,85 
     

(1) 

10,85 

Route (4) 

68,48 

(6) 

97,45 

(4) 

67,55 

(2) 

25,84 

(17) 

259,31 
     

(17) 

259,31 

Courbe de 

niveau (10 

m) 

     
(1) 

14,67 

(5) 

75,21 

(6) 

90,30 

(2) 

34,38 

(14) 

214,56 

(14) 

214,56 

Falaise 

morte      
(30) 

464,13 

(2) 

24,82 

(1) 

18,95 

(0) 

6,34 

(33) 

514,23 

(33) 

514,23 

/ƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ 

     
(0) 

3,98 

(0) 

3,85 

(0) 

7,16 

(0) 

3,17 

(1) 

18,16 

 

(1) 

18,16 

 

Total (27) 

410,35 

(13) 

194,76 

(10) 

147,06 

(3) 

42,37 

(52) 

794,53 

(31) 

482,48 

(7) 

103,89 

(8) 

116,40 

(3) 

43,89 

(48) 

746,95 

(100) 

1 541,48 
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Figure C. Contraintes artificielles présentes le long du Saint-[ŀǳǊŜƴǘΦ tǊŞǎŜƴŎŜ ŘΩŀōƻƛǘŜŀǳȄ 
près de marais maritimes, Kamouraska (en haut à gauche), terrasses de plage et plages à 
proximité de bâtiments et de la route 132, Sainte-Flavie (en haut à droite), route 199 sur un 
cordon-tombolo, Îles-de-la-Madeleine (en bas à gauche) et autoroute 20 près du marais 
maritime, Rivière-du-Loup (en bas à droite). 

 

" ǇŀǊǘƛǊ ŘŜ ǎŎŞƴŀǊƛƻǎ ŘΩŞǊƻǎƛƻƴ ŎƾǘƛŝǊŜ et de hausse du niveau marin relatif (scénario RCP 8.5 du 

GIEC (2013) corrigé pour tenir compte des variations isostatiques régionales (Koohzare et al., 

2008)) ǇƻǳǊ ƭΩƘƻǊƛȊƻƴ нлсл Ŝǘ нмллΣ ǳƴ ƛƴŘƛŎŜ ŘŜ ǎŜƴǎƛōƛƭƛǘŞ ŀǳ coastal squeeze a été calculé 

(ISACS).  

Cet indice est basé sur trois paramètres : 1) la distance de migration potentielle (DMP); 2) la 

superficie potentiellement érodée (SPÉ) et 3) la superficie potentiellement submergée (SPS). 

[ΩL{!/{ Ŝǎǘ ŎŀƭŎǳƭŞ ŘŜ ƭŀ Ŧŀœƻƴ ǎǳƛǾŀƴǘŜ :  

)3!#3  $-030O303 

CompǘŜ ǘŜƴǳ Řǳ ƳŀƴǉǳŜ ŘŜ ŘƻƴƴŞŜǎ ǎǳǊ ƭΩŞǾƻƭǳǘƛƻƴ ŎƾǘƛŝǊŜ ŘŜǎ ǇƭŀƎŜǎ ŎŜƭƭŜǎ-ci ont été exclues 

ŘŜ ƭΩŀƴŀƭȅǎŜ ŘŜ ƭΩL{!/{. 5Ŝ ǇƭǳǎΣ Ŝƴ ƭΩŀōǎŜƴŎŜ ŘŜ ŘƻƴƴŞŜǎ [ƛDAR Ŝǘ ŘŜ ǎŎŞƴŀǊƛƻǎ ŘΩŞǊƻǎƛƻƴ ŎƾǘƛŝǊŜ 

ǇƻǳǊ ŎŜǊǘŀƛƴǎ ǎŜŎǘŜǳǊǎΣ ƭΩL{!/{ ŀ Ǉǳ şǘǊŜ ŎŀƭŎǳƭŞ ǇƻǳǊ 578 polygones (écosystèmes), ce qui 

représente 5 408,85 ha, soit 65 % de la superficie des écosystèmes étudiés. 

Les résultats révèlent que dΩƛŎƛ нлслΣ Ǉƭǳǎ Řǳ ǘǊƻƛǎ ǉǳŀǊǘs des écosystèmes côtiers sont 

susceptibles ŘΩşǘǊŜ ǎŜƴǎƛōƭŜǎ ŀǳ coastal squeeze, ce qui représente 2 817 ha soit 52% de la 

superficie totale analysée.  13 % de la superficie des écosystèmes côtiers sont susceptibles 

ŘΩŀǾƻƛǊ ǳƴ ƴƛǾŜŀǳ ŘŜ ǎŜƴǎƛōƛƭƛǘŞ ŀƛƎǳ Ł ŎǊƛǘƛǉǳŜ ŀƭƻǊǎ ǉǳŜ 39 % présentent un niveau de sensibilité 

léger à modéré. 5ΩƛŎƛ нмллΣ ǇǊŝǎ ŘŜ ур҈ des écosystèmes côtiers sont susceptibles ŘΩşǘǊŜ 
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sensibles au coastal squeeze, représentant ainsi 3 152 ha, soit 58% de la superficie totale des 

écosystèmes analysés. 19 % de la superficie ǎƻƴǘ ǎǳǎŎŜǇǘƛōƭŜǎ ŘΩŀǾƻƛǊ ǳƴ ƴƛǾŜŀǳ ŘŜ ǎŜƴǎƛōƛƭƛǘŞ 

aigu à critique alors que 39 % présentent un niveau de sensibilité léger à modéré.   

5ΩƛŎƛ нлсл Ŝǘ нмллΣ ƭŀ ǇǊƻǇƻǊǘƛƻƴ Řǳ ƴƛǾŜŀǳ ŘŜ ǎŜƴǎƛōƛƭƛǘŞ ŀƛƎǳ Ł ŎǊƛǘƛǉǳŜ ŘŜǎ ǘŜǊǊŀǎǎŜǎ ŘŜ ǇƭŀƎŜ 

au coastal squeeze passera de 31 % à 38 % alors que celui des marais maritimes passera de 42 % 

à 78 % (figure D). Les flèches littorales et les cordons-tombolos présentent une sensibilité 

beaucoup plus faible au coastal squeeze ǇǳƛǎǉǳΩŜƴǘǊŜ нлсл Ŝǘ нмллΣ ƭŀ ǇǊƻǇƻǊǘƛƻƴ ne présentant 

aucune sensibilité au coastal squeeze passera de 74 % à 70 % pour les flèches littorales et de 

37 % à 26 % pour les cordons-tombolos.  

La rive sud du Saint-Laurent présente les écosystèmes côtiers les plus sensibles au coastal 

squeeze avec une proportion de 62 ҈ Řŀƴǎ ƭŀ ŎŀǘŞƎƻǊƛŜ ŞƭŜǾŞŜ Ł ŎǊƛǘƛǉǳŜ ǇƻǳǊ ƭΩƘorizon 2060. 

Pour cette région, les contraintes artificielles représentent 75 % des types de contraintes 

(tableau C) et ce sont principalement des routes (28 %), des aboiteaux (27 %) et des bâtiments 

(14 %).  Sur la rive nord du Saint-Laurent, 51 % des écosystèmes côtiers présentent une 

sensibilité au coastal squeeze ǉǳƛ Ŝǎǘ ŞƭŜǾŞŜ Ł ŎǊƛǘƛǉǳŜ ŘΩƛŎƛ нлслΦ tƻǳǊ ƭŀ ǊƛǾŜ ƴƻǊŘΣ ƭŜǎ 

ŎƻƴǘǊŀƛƴǘŜǎ ǎƻƴǘ ŀǎǎƻŎƛŞŜǎ ǇǊƛƴŎƛǇŀƭŜƳŜƴǘ Ł ƭΩŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ǇŜƴǘŜ όоу %), suivi des 

bâtiments (28 %) et des routes (24 %). Enfin, un peu moins du tiers des écosystèmes côtiers des 

Îles-de-la-Madeleine présente une sensibilité élevée à critique au coastal squeeze (30 %) alors 

que 42 % ne présentent ŀǳŎǳƴŜ ǎŜƴǎƛōƛƭƛǘŞ ǇƻǳǊ ƭΩƘƻǊƛȊƻƴ нлслΦ Toujours pour les Îles-de-la-

Madeleine, 82 % des contraintes sont artificielles (tableau C) et la principale contrainte est le 

réseau routier (74 %). 
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Figure D. Répartition de la superficie des écosystèmes côtiers selon leur niveau de sensibilité 
au coastal squeeze ŘΩƛŎƛ нлсл Ŝǘ нмлл 
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Tableau C. wŞǇŀǊǘƛǘƛƻƴ Řǳ ƴƻƳōǊŜ ŘΩŞŎƻǎȅǎǘŝƳŜǎ ŎƾǘƛŜǊǎ ǎŜƭƻƴ ƭŜǳǊ ŘƛǎǘŀƴŎŜ ŘŜ ƳƛƎǊŀǘƛƻƴ 

potentielle (DMP) par division du Saint-Laurent 

 

{ŜƴǎƛōƛƭƛǘŞ ŘŜǎ ŞŎƻǎȅǎǘŝƳŜǎ ŎƾǘƛŜǊǎ Ł ƭΩŞǊƻǎƛƻƴ Ŝǘ ƭŀ ǎǳōƳŜǊǎƛƻƴ 

Outre le coastal squeeze qui affecte les écosystèmes côtiers, ils sont aussi susceptibles de perdre 

ŘŜ ƭŜǳǊ ǎǳǇŜǊŦƛŎƛŜ Ŝƴ Ǌŀƛǎƻƴ ŘŜ ƭΩŞǊƻǎƛƻƴ ŎƾǘƛŝǊŜ Ŝǘ ŘŜ ƭŀ ǎǳōƳŜǊǎƛƻƴ ŀǎǎƻŎƛŞŜ Ł ƭŀ ƘŀǳǎǎŜ Řǳ 

niveau de la mer. Sur une superficie totale analysée de 6 182 ha, la perte de la superficie des 

écosystèmes côtiers est estimée à 25 ҈ Ŝƴ Ǌŀƛǎƻƴ ŘŜ ƭΩŞǊƻǎƛƻƴ ŎƾǘƛŝǊŜ ŘΩƛŎƛ нлсл όŦƛƎǳǊŜ 9ύΦ Quant 

à la perte de la superficie par la submersion, 23 % de la superficie totale analysée de 6 640 ha 

ǎŜǊŀ ǇŜǊŘǳŜ ŘΩƛŎƛ нлсл (figure E). 9ƴ нмллΣ ŎŜǎ ŎƘƛŦŦǊŜǎ ǎΩŞƭŝǾŜƴǘ ǇƻǳǊ ŀǘǘŜƛƴŘǊŜ ǳƴŜ perte de 35 

% ŘŜ ƭŜǳǊ ǎǳǇŜǊŦƛŎƛŜ ŀǎǎƻŎƛŞŜ Ł ƭΩŞǊƻǎƛƻƴ ŎƾǘƛŝǊŜ Ŝǘ ŘŜ пм % à la submersion. 

Les marais maritimes et les terrasses de plage sont les écosystèmes côtiers qui sont susceptibles 

ŘŜ ǇŜǊŘǊŜ ƭŀ Ǉƭǳǎ ƎǊŀƴŘŜ ǎǳǇŜǊŦƛŎƛŜ ǎŜƭƻƴ ƭŜǎ ǎŎŞƴŀǊƛƻǎ ŘΩŞǊƻǎƛƻƴ Ŝǘ de submersion côtières. Les 

ǎŎŞƴŀǊƛƻǎ ŘΩŞǊƻǎƛƻƴ ŎƾǘƛŝǊŜ montrent que la superficie des terrasses de plage diminuera de 40 % 

ŘΩƛŎƛ нлсл Ŝǘ ŘŜ пр % ŘΩƛŎƛ нмлл, alors que la perte des marais maritimes (schorre supérieur) sera 

de 28 % en 2060 et de 35 % en 2100. Selon les scénarios de hausse du niveau de la mer, la 

superficie des marais maritimes (schorre supérieur) diminuera de 43 % en 2060 et de 74 % en 

2100 par rapport à leur superficie initiale. 

Il faut toutefois mentionner que ces résultats sont préliminaƛǊŜǎ ǇǳƛǎǉǳΩƛƭǎ ƴŜ ǘƛŜƴƴŜƴǘ Ǉŀǎ 

compte des apports sédimentaires pour le futur, et donc du bilan sédimentaire futur. 

 

 

Division du  
Saint-Laurent 

Distance de migration potentielle (DMP) 

Contrainte artificielle Contrainte naturelle 
Total 

général nulle  
(0-5) 

faible  
(6-29) 

modérée  
(30-69 m) 

élevée 
 (70-94 m) 

total 
nulle  

(0-5 m) 
faible  

(6-29 m) 
modérée  
(30-69 m) 

élevée  
(70-94 m) 

total 

Îles-de-la-Madeleine 57% 15% 8% 2% 82% 3% 7% 5% 4% 18% 100% 

Golfe du Saint-Laurent  57% 15% 8% 2% 82% 3% 7% 5% 4% 18% 100% 

Rive Nord 6% 22% 21% 6% 55% 5% 13% 19% 7% 45% 100% 

Estuaire maritime 5% 10% 13% 5% 34% 10% 21% 27% 9% 66% 100% 

Golfe du Saint-Laurent 6% 28% 24% 7% 66% 3% 9% 15% 7% 34% 100% 

Rive Sud 40% 24% 8% 3% 75% 9% 6% 7% 3% 25% 100% 

Baie des Chaleurs 13% 19% 10% 5% 47% 38% 7% 5% 2% 53% 100% 

Estuaire maritime 30% 36% 8% 3% 76% 2% 6% 11% 4% 24% 100% 

Estuaire moyen 69% 11% 8% 3% 90% 0% 3% 4% 2% 10% 100% 

Golfe du Saint-Laurent 19% 32% 6% 2% 58% 28% 11% 2% 1% 42% 100% 

Total général 30% 22% 13% 4% 69% 7% 8% 11% 5% 31% 100% 
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CƛƎǳǊŜ 9Φ {ǳǇŜǊŦƛŎƛŜ ŘŜǎ ŞŎƻǎȅǎǘŝƳŜǎ ŎƾǘƛŜǊǎ ǎǳǎŎŜǇǘƛōƭŜ ŘΩşǘǊŜ ǇŜǊŘǳŜ ǎŜƭƻƴ ƭŜǎ ǎŎŞƴŀǊƛƻǎ 
ŘΩŞǊƻǎƛƻƴ Ŝǘ ŘŜ ǎǳōƳŜǊǎƛƻƴ ŎƾǘƛŝǊŜǎ ŘΩƛŎƛ 2060 (en haut) et 2100 (en bas) 

 

 

wŞǎǳƭǘŀǘǎ Ł ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ ǊŞƎƛƻƴŀƭŜ  

Une analyse rétrospective de cinq secteurs, situés dans La Matanie, à Sept-Îles, dans la baie de 

Gaspé et aux Îles-de-la-Madeleine, ǉǳƛ ǇǊŞǎŜƴǘŜƴǘ ǳƴŜ ŘƛǾŜǊǎƛǘŞ ŘΩŞŎƻǎȅǎǘŝƳŜǎ ŎƾǘƛŜǊǎ Ŝǘ ŘŜ 

ŘȅƴŀƳƛǉǳŜ ŘΩŞǾƻƭǳǘƛƻƴ a été réalisée à partir de deux couvertures de photographies aériennes. 

Ces analyses ont permis de quantifier le bilan des pertes et des gains de la superficie des 

écosystèmes côtiers meubles au cours des 50 dernières années Ŝǘ ŘΩƛŘŜƴtifier les causes 

associées aux changements observés.  

Les résultats montrent ƭΩƛƳǇƻǊǘŀƴŎŜ ŘŜ ŎƻƴǎŜǊǾŜǊ ǳƴ ŜǎǇŀŎŜ pour maintenir la capacité de 

migration des écosystèmes côtiers vers ƭΩƛƴǘŞǊƛŜǳǊ des terres, et ce particulièrement pour ceux 

qui sont sensiblŜǎ Ł ƭΩŞǊƻǎƛƻƴ Ŝǘ ƭŀ ǎǳōƳŜǊǎƛƻƴ ŎƾǘƛŝǊŜs. De manière générale, on constate une 

perte de superficie des ŞŎƻǎȅǎǘŝƳŜǎ ŎƾǘƛŜǊǎ ƳŜǳōƭŜǎ ǇƻǳǊ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜǎ ǎŜŎǘŜǳǊǎ ŀƴŀƭȅǎŞǎΣ Ł 

ƭΩŜȄŎŜǇǘƛƻƴ de celui de Baie-des-Sables où la terrasse de plage a connu un gain significatif de 76 

% entre 1963 et 2009. Ce gain est attribuable principalement à un retrait anthropique 

(notamment un ŘŞǇƭŀŎŜƳŜƴǘ ǾŜǊǎ ƭŜǎ ǘŜǊǊŜǎ ŘΩǳƴ ǘǊƻƴœƻƴ routier), mais aussi à la progradation 

du littoral ce qui indique un bilan sédimentaire plutôt positif. Des cinq secteurs, les 

changements les plus importants ont été observés à Sandy Beach et à Sept-Îles et dans une 

moindre mesure aux Îles-de-la-Madeleine. À Sandy Beach, la perte de superficie des plages (80 
















































































































































































































































































































































































































